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EXTRAITS DES GRANDS JOURNAUX M MONTREAL,
-•»«o«»-

Le premier tirage de la Grande Loterie NationaU: de Colo-
nisation, dotJt M. le Ourë f^abelle est l'organisateur, a com-
mencé hier, m Cabinet de Lecture Paroissialj rue Notre-Dame,
sous-Ia présidence de M. le (Juré Scntenne.

L'affluencc était si grande que bgn nombre de personnes n'ont

pu être admises dajis Isk stlle; M. le président a ouvert le tirage

par quelques Remarques uppropriées a la circonstance et fait voir

le bien qui devait découler de cette loterie.: JEl dit que la coloni-

sation était l'unique moyen de rapatrier nos frères émigrés aux
Ëtats-Uiiis et termina en expliquant que, pour éloigner tout soup-
çon de fraude, deux jeunes aveugles de l'institut Nazareth avaient

été chosis pour faire le tirage des numéros.

—

Tintex, 1 6 avril

1885. -,

Jusqu'ici le tirage de la loterie a été fait avec 1» plus stricte

loyauté et suivant la règle exacte des affaires ; tout fait croire

que la vente des billets pçur le .prochain tirage aui'a lieu sin"

nne grande échelle. \ .

L'administration a l'intention de faire de la Loterie de Colo-
nisation une aflaire permanente et l'on en attend les résultats

les plus heureux pour la^olonisation de tfotre Province.

—

Gazette un iS a.n'à iS&s,

Le second tirage des lots de la Loterie Nationale de Coloni-

, satiofl, sous le patronage de M, le Curé Labelle, aura lieu mer-
credi le 15 juillet prochain. -Les' efforts déployés par M." le

Curé et le» naembres du cotmté qai ont donné leur temps et

leurs soins à cette entreprise 'mériterif l'encouragement le plus
libéral de la part du public. Les lots offerts valent bien la

peine que l'on risque le montait demandé pour chaque billet,

et le but de cette loterie est d'amasser des fonds pour aider à
* coloniser le vaste et fertile territoire situé au nord de l'Ot-

Sir dis. Tupper, ùaus un discours prunuiicc dev.Mit la Cliam-
bre des Communes, a rendu un éclatant témoignage aux nobjes
eflforts de M. le Curé Labelle pour coloniser cette partie reculée
de notre contrée : ^" ^ s

" Je puis dire que M. le Curé l^elle, un homme connu d;un
grand nombre des honorables miembres de cette chambre
comme un grand patriote et un esprit profondément en-
thousiaste, qui se lance d^ns toutes ses entreprises avec une
telle ardeur qu'il inspire la confiance à ceux avec qui il vient en
contact et les guide -avec succès dans lés voies les plus profita-

bles—a consacré ces dernières années â43, colonisation de cette
vaste et ffertile région. Quel norçbre de colons il a envoyés
dans ces cantons 1 Je crois pouvoir affirmer qu'il a, depuis
trois ou quatre ans, établi 10,000 personnes dans ce district

jadis désert et inhabité. . ' / -,

"Aussitôt qu'une partie est défrichée il s'enfonce plus avant
. dans la foret ; mais il est rendu à un point où, dit-il, ufa c|iemin
de fer lui est indispensable pour continuer avec Xruit l'œuvre
importante qu'il à entrepris, Je crois que si ces 10,000 per-
sonnes n'étaient pas allées là où elles sont, elles auraient eii à
lutter.contre la pauvreté de leurs anciennes demeuras ou se

^ seraient vues forcées d'aller chercher fortqneii l'étranger. Je
pense qu'il n'y a pas un «lembre de cette chambre qui ne con-
sidère cette œ«vre comme dé la plus haute importance pour
le Canada et n'estime que les ressources de cette région doi-
vent être développées cotame un chemin de fer seul peut les

développer

—

,The Montréal Daili/ Pist, 14 mai 1885.

l

Le succès qui a couronné les débuts de la" patriotique entre-
prise de M. le Curé Labelle nous fait bien augurer de son ave-
nir. C'est la première loterie, croyons-nous, qui obtient en ce
pays des résultats sérieux.'-

La raison en est que l'administration ne s!est pas simplement
reposée sur la popularité de l'objet en vue ix)ur a\iticiper ces
résultats. JElle a su donner à la foterje le cachet d'une instifu-

tion financière soigneusement établie et la diriger d'aprèa les

véritables principes d'aflaires.

Ceux qui ont visité le bureau de direction savent, en effet,

que rex4u,iilude et la régiilaritii j prysidc t i tout, et c'est mer-
veille qu'avec un personnel excessivement restreint, l'on ait

pu pourvoir à tous I(;8 détails. Les écritures, pour ne pas par-
ier de la comptabilité, ,j; sont simplemenl énormes.
Ce sont H autant de garanties qui témoignent que la loterie

de M, le Curé Labelle est née viable. Aussi, est-ce avec un'
profond sentiment xle satisfaction que nous la voyons prospérer
de plus en plus. Un premier tirage a eu heu le Ï5 avril der-
nier. Là vente des billets se continue avec activité en viie d»
Hfage du r5 juillet prochain. Ce deuxième tirage srtra encore
plus considérable <l'je le premier.

—

La Miner»»,, 13 noi 1885.

^; Ainsiqu'oa le verra dâms nos colonnéa d'annonces, le deux*-
ième tirage de celte loterie aura lieu le 15 juillet prochaine On
ne saurait saisir une m-ciUeurc occasion de tenter l^a fortune*
tout en contribuant à une bonne oeuvre. D'un autre côté^-Ie
coût des billets se trouve à la portée de toutes les bourses. Il

est respectivement de fi.oo et de ?5 cts suivait, là série des
prix.

Les lots sont garantis valoir l'estimation indiquée; Du reste,
il est offert au porteur de tout numéro gagnant de lui payer eii

argent le montant de son lot, moins une comiaisi^ion de dix
pour cent, si c'est un lot'de là première sérié, et le plein mon-
tant si c'est jjn lot de la deuxième série..

Les imtaeubles sont presque tous situés à Montréal ou anx
environs. Les personnes qui aivont la chance de les gagner
pourront en .prendre possession immédiate, sans débojirsés
aucuns, ou en toucher la valeur, argent comptant, de la ma-
nière ci-dessus. Il y a des offres à cet effet, et l'on a pu voir,

à la suite du premier tirage, que personne n'était frustré,

Lal^oterié.Nationale a maintenant fait ses preuves. Ce qu'elle

promet on annonce, elle le tient.—Z<a Pz-ewe, lyinai 1885.

La vente des billets se poursuit avec plus de vigueur qne
jahiais, le tirage^u 45 avril îij'àht, par ses résultats et la ma-
nière équitehle dont il a été fait,- pleinement cpnômaé la bonne
impression cfe chacun touchaftt^la noble entreprise de i&. le
Curé Labelle. ./'

Les personnes qui s§ sont procuré des billets pour le tirage

du 15 avril feront hiwi de ne pas s'en défaire.- Ils sont encore
bons ponr le tirage du 15 juillet prochain.
Ce tirage sera beaucoup plus considérable ijue le premier.

Les personnes éloignées qui désirent acheter des billets sont
priées de ne pas attendre aux derniers jours, car n^algré tout?
la célérité rtiîse par les employés à expé^er lâ corréspondaiœe,
celle-ci devient alors trop considérable pour être écoulée le joUr
même de la réception dès demandes de iillets.

Noiis n'avons pas â rappeler à nos lecteurs le but poursuivi
par cette loterie, tout le monde le çânaait. Nous n'avons pas
lion plus à provo(îùer leurconfiance dans l'entreprise, la Jx)terie
Nationale est maintenant passée au rang des institutions popu-
laires, Mais nous ferons remarquer aux amis <ie la cause de la
colonisatidtî que leur rôle peut s'affirmer d'une manière bien
pratique en se procurant sans retard des billets de la loterie,

Car le plus tôt tous les billets seront vendus, le plus tôt les

Sociétés de Colonisation seront secourtîes.— tèJfonrfe, n Mai
1885.

^

Nous attirons l'attention de nos lecteurs sur l'annonce du
deuxième tirage de la Loterie Nationale, lequel doit avoir lieu
le 15 juillet prochain

Il nous fait plaisir de constater que les tirages de cette loterie
se font à des périoUes fixes et ne sont pas différés sous telou'
tel prétexte. . Le public peut ainsi reposer toute eppfiance dans
cette loterie. C est une institution sérieuse, si^ement dirigée,
comme il convient à Une entreprise d'utilité publique.
Nous félicitons très cordialement M. le Curé Labelle dti suc^

ces qui a couronné ses efforts pour mener à bien cette loterie
dont l'objet, comme chacun sait, est de venir en aide aux sociétés
diocésaines de- Colonisation de la Province de Québec—-Za
Patrie, 13 mai 1885.
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